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A la decouverte de la fouine
(Martes foina, Erxleben 1777)

par Nicole Lachat

1. INTRODUCTION

La fouine est un animal encore largement meconnu, du fait de ses moeurs
discretes, de sa grande mobilite, des difficultes life a sa capture.

Son observation en milieu naturel s'avere tres delicate et ne fait l'objet que de

rares etudes, traitant le plus souvent uniquement du regime alimentaire. La pre-
sente etude vise ä contribuer ä une meilleure connaissance de l'eco-ethologie de la
fouine. Les themes etudies concernent principalement:

— le regime alimentaire et les relations du predateur avec ses proies;
— les rythmes d'activites;
— les milieux frequentes et les strategies d'occupation de l'espace;

— la description des domaines vitaux et leur repartition spatiale.

Ce texte ne constitue qu'une premiere approche du sujet, volontairement tres

generale. Les resultats presentes ne sont que partiels. lis seront exposes dans leur
integralite et discutes lors de la parution du travail final.

2. TERRAIN D'ETUDES

Ce travail est realise dans le Jura Suisse (N-W du canton de Berne), ä la frontiere

avec les cantons de Neuchätel et du Jura (47° 09' N, 6° 56' E).
Ii s'agit d'une zone d'environ 30 km2 dont l'altitude varie entre 1000 et 1290

metres.
Ce terrain de La Chaux d'Abel presente une topographie vallonnfe le paysage

etant divise par plusieurs lignes de cretes aux versants boises et souvent abrupts.
La principale activite humaine est l'elevage des bovins. Des fermes (environ 80)

sont reparties sur toute la surface du terrain et relife entre elles par de nombreuses

petites routes. L'aspect de cette region est tres influence par les activites humaines et

se presente sous la forme d'une mosaique de prairies, de paturages, boises ou non,
de combes a neige, de tourbieres et de forets (14,5% de la surface) ou l'epicea
domine (Abieti - et Aceri - Fagetum).

Le climat est humide, les saisons contrastfe. L'hiver dure souvent presque six

mois, la couverture de neige parfois plus de quatre mois. La temperature descend

regulierement au-dessous de 0°, parfois jusqu'ä - 20° en janvier ou en fevrier.
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3. MATERIEL ET METHODES

a) Piegeage

Les animaux sont capture ä l'aide de tiappes en grillage metallique, a double

porte tombante. Elles sont appätees avec des ceufs, deposes ä proximite de la

palette centrale de dadenchement. Les pieges sont placs a des endroits jugs
favorables, tels que lieux de passage, de nourrissage ou de marquage. En general,

une periode de pre-appätage de 2-3 semaines pfeede le piegeage lui-meme qui
dure 1-2 semaines, parfois plus pour la recapture d'un animal particulier.

b) Recolte des fees
La feolte des fees (crottes) se fait ä chaque debut de saison, dans les lieux de

repos (granges, remises).

c) Releve des traces sur neige
La piste des fouines etudiss est examufe chaque fois que les conditions le per-
mettent. Ces suivis de traces fournissent de nombreuses informations sur les

comportements de chasse et de predation, sur les deplacements et les lieux

frequents par Is animaux et sur quantites d'autrs activites.

d) Radiotelemetrie

Lorsque c'st possible, les fouines sont equipfe d'un emetteur et suivies par
radiotelemetrie, a raison d'un pointage journalier et d'un suivi nocturne par
semaine (de la tombee de la nuit au lever du jour suivant). Cette technique per-
met de suivre un animal de loin, sans le deranger. Les signaux emis par l'emet-

teur miniaturise sont capts a l'aide d'un feepteur-radio et d'une antenne dont
l'orientation permet de localiser l'animal par triangulation. La variation et la
direction du signal donnent de nombreuss informations sur Is rythmes
d'activits, les distances parcourus, les gites, Is biotopes et Is differents lieux

frequents par l'animal.

4. PRESENTATION DE LA FOUINE

La fouine st un membre de la famille ds mustelides, issue de l'ordre ds carnivores

qui comprend 7 famills: les ursids (ours brun), les canides (renard), les feli-

ds (lynx), Is viverrides (genette), Is procyonides (raton-laveur), les hyenides

(hyene) et Is mustelids.
La famille ds mustelides compte 12 specs en Europe, Is plus connues etant

la belette, l'hermine, le putois, la martre, le blaireau, la loutre et la fouine. Cette
derniere est originaire du Proche-Orient. Elle a colonise l'Europe a la fin des gla-
ciations. Actuellement, on la trouve de la Mongolie et de l'Himalaya jusqu'en
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Europe du Sud-Ouest. Elle est absente des lies mediterraneennes (hormis la Crete),
de meme qu'en Grande-Bretagne, en Irlande et en Islande. Au Nord, eile s'arrete

au Danemark. Repandue dans toute la Suisse jusqu'ä environ 2500 metres d'alti-
tude, eile peuple indifferemment les campagnes et les villes.

La reproduction et le developpement de la fouine sont particuliers. Le rut a lieu

en juillet-aout. La nuit est alors frequemment troublee par des cris stridents, des

galopades, des bruits de toutes sortes. Les males et les femelles ne cohabitent en
principe que durant ces quelques semaines. Contrairement ä ce que Ton pourrait
penser, la femelle ne met pas bas quelques mois plus tard, durant la mauvaise sai-

son. Les naissances n'ont lieu que 1'annee suivante, en mars-avril. Une gestation
aussi longue (pour un mammifere de cette taille) n'est pas exceptionnelle. Elle
existe chez d'autres mustelides (martre, hermine, blaireau, glouton) ainsi que chez
des animaux tres differents, tels que chevreuils, ours et phoques. On appelle ce phe-
nomene «implantation differee». L'ceuf feconde en ete commence ä se diviser mais

ne s'attache pas dans l'uterus. Puis le developpement stoppe et ne reprendra chez la
fouine que 2 mois avant la mise-bas.

La portee comptera 2-5 petits dont les yeux resteront fermes environ 30 jours.
La femelle allaitera ses jeunes durant 2 mois puis ils passeront progressivement a

une nourriture solide. Les petites fouines resteront avec leur mere tout l'ete et ne se

disperseront qu'a l'automne, a la recherche de leur propre territoire. Elles attein-

dront leur maturite sexuelle ä l'äge de 2 ans.

243



5. REGIME ALMENTAIRE

Le regime alimentaire de la fouine a dejä fait l'objet de quelques etudes scientifi-

ques. Ii varie beaucoup selon les regions et les biotopes consideres. Pour le Jura,

nous l'avons etabli sur la base de l'analyse de 580 feces, recoltAs entre 1985 et 1987

(Ref. de l'article). La fouine consomme une grande variete de nourritures, animales

et vegetales, de meme que des da:hets alimentaires humains (ordures) et des cha-

rognes.

Les fruits tiennent la place la plus importante avec 33,9% (N 935) des items

analyst. Ce sont pour la plupart des fruits sauvages tels que sorbiers ou eglantiers

qui sont des especes de haies, de lisieres ou meme de päturages. Les espies typique-
ment forestieres (fraises, myrtilles) sont assez rares. Nous avons trouve egalement

une quantite non negligeable (7,8%) de fruits cultiv& (pruneaux, cerises,

pommes).

Les mammiferes viennent en seconde position (22,7%). II s'agit de petits
rongeurs du type campagnol, vivant de preference en milieux ouverts.

Parmi les insectes (19,1%), les colropteres figurent en premiere position
(58,6%, N 179). La fouine a une predilection marquee pour les carabes de

grande taille qui sont nocturnes comme eile. Les hymenopteres (guepes, abeilles) se

rencontrent egalement en grand nombre (29,8%).

Les athantillons contiennent peu de restes d'oiseaux (7,6%). Nous trouvons
autant de passereaux que de poules dont les ceufs sont tres appraties. La categorie
«divers» est difficile ä interpreter, car il n'est pas toujours evident de d&ider si les

aliments ou les objets avales le sont volontairement ou en compagnie d'une autre

proie. En plus des fruits, la fouine mange regulierement des vegetaux tels que cerei-
les, graminees, morceaux de feuilles, paille. Il est possible que ce soit pour nettoyer
son Systeme digestif, comme le font d'autres carnivores.

Le regime alimentaire de la fouine varie considerablement selon les saisons. De
plus, nous avons pu mettre en evidence au fil des annees et en nous basant sur
l'analyse de plus de 1500 crottes, une adaptation aux conditions de nutrition. C'est
ainsi que l'alimentation de la fouine varie en fonction des fluctuations de populations

du campagnol terrestre, Arvicola terrestris scherman, repute dans nos regions

pour ses pullulations, tous les 5-6 ans (Ref. de Particle).

En 1986, au debut d'une pullulation, 30% des crottes de fouines contenaient
des restes de campagnols (poils, os, dents). En 1987, 56% des crottes en
contenaient, contre 78,9% en 88 et plus de 80% en 89, au maximum de la pullulation.

La fouine a done un regime de generaliste, plus omnivore que carnivore. Elle est

nettement opportuniste, exploitant ä fond une source de nourriture d'acces aise et

ne se rabattant sur les proies plus difficiles ou de moindre interet energetique qu'en
cas de conditions difficiles.
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6. ACTIVITES

La fouine est essentiellement crepusculaire et nocturne. Elle passe la journee
dans son gite et n'entre en activity qu'ä la nuit tombee.

Dans notre terrain d etude, la fouine vit ä proximite ou dans les fermes, mais
aussi parfois en pleine nature, dans les arbres, les murs de pierres seches. Toutefois,

son gite preferentiel teste les bätiments oü elle niche dans la paille, les piles de bois

ou sous les tuiles.

Une fouine peut avoir plusieurs gites simultanement, les utilisant au gre de ses

escapades nocturnes ou selon la meteo. Ces gites sont repartis dans tout le domaine
vital de l'animal. La dur& de la periode de chasse varie selon les saisons et les indivi-
dus mais dure generalement plusieurs heures, entrecoupee de phases de repos plus
ou moins longues, au gite principal, dans des gites secondaires ou dans des refuges

temporaires (tronc d'arbre, souche, mur de pierres). Dans notre region, les terrains
de chasse favoris de la fouine sont les päturages bois&, les lisieres, les haies et les

murs de pierres seches.

La fouine ne pratique par l'affut. Elle chasse au hasard de ses deplacements, se

fiant ä son odoiat et a son ou'ie. En suivant une piste de fouine sur la neige, on
s'apeipoit qu'elle explore systematiquement toutes les cachettes potentielles pou-
vant servir d'abri ä ses proies favorites. II lui arrive aussi de creuser la neige pour
retrouver un ceuf oublie ou pour atteindre une galerie de campagnol.
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CARNET DE NOTES

Nuit d'activitra d'une fouine suivie ä la trace et par radio-pistage.

A la tombre de la nuit, la fouine quitte la grange ou elle a passe la journfe. Elle

longe un mur de pierres seches, va et vient dans un päturage boise Elle gratte
autour d'une taupiniere, sans resultat et depose un rnarquage urinaire. Puis elle

continue sa chasse en direction de l'est, traverse une route et une petite foret. Elle
suit un autre mur vers le sud, explore une lisiere ou elle capture un campagnol

apres un vigoureux grattage. Elle mange le micromammifere sur place puis va le

digerer dans la grange de la ferme de la Biche. Elle se repose dans cette grange
duiant 1 h 30 puis repart en chasse. Elle traverse une prairie, longe une lignee
d'arbres, suit la lisiere dun petit bois ou elle tente une nouvelle capture, en vain.
Puis elle explore un päturage boisq visitant le pied de chaque arbre. Finalement,
elle entre dans une autre grange, va et vient ä l'interieur durant une bonne ving-
taine de minutes puis se repose 3 heures duiant.

Vers 1 heure du matin, la fouine repart en direction de l'ouest. Elle suit ä nou-
veau un mur de pierres, traverse une foret ou elle mange plusieurs fruits d'eglan-
tiers. Elle traverse le päturage au-dessus de la Biche, remonte vers le sud en suivant
le mur, marque au coin de la foret (urine) et reprend sa chasse ä travers foret et

päturage boise Elle exploite durant 2 heures environ les alentours de la ferme de la

Juillarde. Vers 5 heures du matin, elle capture un nouveau petit rongeur dans une
petite foret puis elle reprend le chemin de son gite en suivant les murs et les haies.

Elle depose encore une crotte au bord d'un chemin puis rentre dans sa grange. H est

6 heures. Elle ne ressortira plus avant la nuit suivante.

Bilan de la nuit: 11 h 30 a l'exterieur du gite principal.
4 h 30 de repos dans 2 autres gites.
7 h de chasse.

2 campagnols, quelques fruits d eglantiers.

7. CONCLUSION

La fouine est un predateur important de nos regions et joue un role non negli-
geable dans les cycles biologiques naturels. En expansion depuis une vingtaine
d'annees (contrairement aux autres membres de la famille), eile s'adapte tres bien ä

l'homme, s'accommodant de sa presence, mieux, en profitant pour trouver gite,
chaleur et nourriture.
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Nuit d'activites

glte sens du deplacement marquage unnaire - crotte grattage capture repas päturage

ou prairie foret Echelle 1 5000

Si cette cohabitation ne va pas toujours sans inconvenients (degäts a 1'isolation
des maisons, bruits etranges, odeurs desagreables), ll n'en reste pas moms que la
fouine est un animal hautement sympathique qui ne mente pas sa reputation de

nuisible Avec un peu de tolerance et un minimum de precautions, on peut entrete-

nir des relations de bon voisinage avec cette «devoreuse» de campagnols ravageurs
de cultures et d'habitants ind&irables des maisons tels que rats, souns et pigeons
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